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imn i M HT 
LA CHAMBRE 

lue^emeot. 
La MOToi «a» leponasé, après potatage, 

paraît voix coaae5*8. 
La propoeitioe Violette est adoptée par 

280 voix rostre JB7. 
M. L—le* daman l e que toutes les pièces 

du dnsaiAer autant AaaJssmssiL insérées. 
W Î p o C r f p T M R o S ^ o r t P e y ? 
Sont vaJiddet, las cteetiea» surventes 

'm est reavaya 
lise (BaJnt-Pof) ; 

et 

présente le rapport concluant 
i 4 a M . 8 p ^ o a ( S a t a e ) . 
m s'Insnrll pour combattre les 

to*m du rapport et, nvain^é l'oppoer-
iepuoitaTjr et, uuulrauecoant aux 

mis, a i t ajourner la discussion par 
vorx oontre ttafl. 

M. Breton oropose uaa réunion dans les 
b u r e a u le 13 juin, pour la nomination 
eTeaa grands commission chargée de l'stuv 
tageasi <M — 

ata 

fle* «a proposition «Je M. B a s » , la discus
sion de oette prop de dette proposition est ajournée A une 

imée 
La Chambre s'occupe de fixer les datas da 

viendra l'interpellation prochain 
de Près* 

itarpel 
Pressens* sur l'attitude du 

Vendredi 
et 

là l'égard des députés répw-
aspegnols. 

jgKfnsiiations Dejeanta sur l'uv 
a aux soldats da l'entrée des 

iraee du Uavailr B o t * , sur la politique 
» du Gouvernement; Denys 
Maeendon do protectorat des 

•Orient j kfirman et Binder, sur 

Le 4 juû>t : inpjrpeiJsitioo Lfcopitsau sur 
» loi d a V a a W W M M ouvriers agrt-

Soles; Millevoye sur la politique étrangère 
u Cabinet 
L a O j a W a t . liUsrpallaUou Tallnmt sur 

la i h — a g i ; Instar RaBle, sar la palttiqae 
ftnsarlor* dji qaWnet 

U séance est levée A 7 o. i / 4 ; séance 
aujourd'hui à 2 heures. 

dtas 
P E T I T CALENDRIER 

- Ad.: Sain-

kwykntut*-
BOUBAXZ 

Propos d'un Roubalslen 
t > * . . v e l B o p l U I 

ITiopilaJ aotuel, 

_ M, Js i ics Laga-
t su*K*ii fan gnE^tlalynsal 

tnaaietsaJJat'amtta 
proiat da Btaasàara 

E^wiaMiam, e\ftm Ssjn VBErpfvpwvvD w*mAwz 

îetfef 

s vetrta fcneaioaasmaat, 
l* lesuini aa louas iondattoa*, 
r j ^ S ^ a a e a ^ e ^ g e 
«Tua staaad hésitai sur refcptoet 

par M 
Ces* 

l proaaBCé. 
• i da revtaieo 

Bogana Mette, stetre deRoubalK, 
doue etwae daaa le genre da cette 
job T i s a a i r qui va se réel 

sains lut isyTegais is , on 
•^•^iT^Eaja» t t M n * 0 «MpE* CvBVjsEJgaj 
fectant o s e somme t " 
truetlon d'un psvtlten 

Cet exempts aéra suivi oetalnewiost et la 
aeuvelle numieipalrW pour ta édifier oette 
csuvrsutUsasM être obligée d'emprunter 
las trots aaHHonj néeensairss oasome favalt 
prtrra Isa OarettsetG»» «rat n'avalent pas 
fcasas araWtaa rsaaosf sal pou* aa payer 
lamoruasement I 

La Htm». 

somme insportaasa A la eoaa-

funte ds prendre ea conoidoTeaon les eoeiétée 
de prévoyance: e t II ne fut tarants donné suite 
à « a diverse» iimportubns: aujourd'hui, et A 
l'occasion du badget. Je veuxrstenir on instant 
votre attention sur cette importante question 
qui intéresse tons les hommes de cœur. 

de aaacsm s » . 
BT n*sssn*M*s ne 
i » frasas. L*ar aatfirai idaft frai 

t#r *Xt% IMB BBEJB 
JB. 
îaa* la lot «a Mr avrt 
tir saa aaetétés As seco 

vées, Intimant nnôsseelies t 
aiasl c^e les livrets et les registres néoesaairea 
A l'administration et à la comptabilité. 

Noos voyons dans la liste des In 
•avant eette-indemnité des sociétés ayant ua 
effectif de » . W. «0 membres et d'autres ayant 

Il y a là une aftomajie qu'A ooavàaat ds sap-
primer, aar cela n est pas fait pour esoourager 
ceux qui se sont fait les apôtres de l'idée mu-
tualist». 
•*»»veat toa i suSeesaaJrs e t sMiI laarre 

Je n'entrerai pas daaa des démonstrations. 
Vous comprenez aisément qu'en toute équité, 
cette indemnité doit être répartie selon 1 
de abaque oeuvre, je crois ainsi qu'il 
temps de suivre l'exemple que nous donne un 
grand nombre se. voies, en subventionnant Isa 
oooléHo de Becoura mutuels ; et ea agwseant 
ainsi nous aurons rendu un grand service aux, 

" ea sauvegardant les Intérêts de 
s'enrôle sous la 

rarement la main 

ouvriers, tout ea sauvegardant 

A U charité publique ou privée, « t u . Barberet. 
chef des institutions de Prévoyance au Ministère 
de l'Intérieur disait dernièrement. Drames mol 
(10) dix miilioae pour les Sociétés de Secours 
mutuels et ta ferais gagner (60t cinquante mil
lions A l'assistance publique. Je vous demande 
donc d'inscrire an budget une somme suffi
sante pour subventionner les sociétés de Se
cours mutaels 
prouvéos par 1 

Ces subventions devront être réparties corn» 

par membre participant aux soetetée 
garantissant la maladie et la retraita. 

JUU T ' ptr ~T*~'—r rt"*^H—* — ~";-* 
tés ne faisant ans la maladie seule ou la r». 
traita saaie, pfia Ojfc Oin sar les versements 
effectuas, par les anciétai.ne secours mutaels 
approuvées sar leur compteftmdaueretraits. 

Cette manière de distribuer les subventions 
a été inspirée par Isa traaaaw an nnassir 
leur ds la muiaalita. 

- m nsenstses aarMalpants des so-
s mtttaant •ypruaress est envV 

00 de ose msmbiea font partie da so
ciétés faisant la maladie et la retraite, 

«00 m a à m r v j s ^ C s A des' aocéétés' né 
faisant quel'unoareutrs-dés aervieee, 
soit a 0,60 par membre. 

Pendant l'anoée 1900 les sociétés de se> 
oears mutuets avalent affeetué A 

D"tf.~sùbvénuon d e W o p ^ l ^ 
soit . . 

Intel: 

1.000 

1.875 

tuu> 
crast 

aWraàia 
ntmité pour prei 
qui est de 14-597. U 

pourquoi je sais eonvainon que Jerai-

>our prendre sur Texoédent de recettes 
mme dsA.875poar 
ceuvres de véritable soli-

ae qui lbot aranare aux ouvriers 
t de l'asaoeiatioa uKa où seat bannie* 
les aasations qui divisent, sa pnsaiaue 
luasaVaarailgtanaas. 

BnrqvjoUiasalenrs,ron*oe lalasers»pas 
aamps Js nom de BoobafiTasaa émt 

La municipalité s/sat grandetsant honorée 
an adorHantTi'utfauaiua 1» nrrjpogMoa da 
IL Bdouard Dubois, alla a mentré ainsi son 
•arttable attaehement aux ouvriers et l'inté-

"• qu'elle porte aux aartraariaaf aantua-
nnspirantpaa aTutsaMManli-

Uqaa 
qui ne i 

Pcw ifs Qàm du Coliigi 

à S v a u r PAjppeooamtfga gm babttaaU^hef-Uea d 
lisaY * iflaJ aaànliMinenf qjiartiar maritime do soua^rroo-

i partie* dietinct*a-> dam» 
ubourg du **• 
nentdile. 

ataarsda 
de ces limlt 

l'hôpital {chapaile 
gare du chemin de fer, 
.près le bombardement da 

bien aérées sont bordes» 
Sans style, construite* en briques 

•" ornée* dé balcons. 
eade ajostoam. ailes eaat as> 

Isseanx d'eau vive alimentée 
d'eau et qai s'ac latsaé aasja ae 

aUsi | " f l i a g l ena auola d e jarftt 
17 juin, mardi, A 0 h. cm matin, pèlerinage de 

l'externat de la Satnte-TJnlon de Notre-Dame de 
Roabaix ; masse basse avec chant par ht cho
rale des élévea. — A 4 h. lrtX pensionnat de la 
Bainte-Onien, rue du Vieil-Abreuvoir. 

18 jWn, mercredi, A » h., messe de-pèlerinage 
pour l'école des Soeurs da la Sagesse de la pa
roisse Salat-Joseph. 

PAROISSE DtTsACRÉ-CŒU). 
&• Snntat os fuié-Çav 

Mardi 17. A 8 h., pèlerinage du demi pension
nat Saint-Louis, et de l'école ds* Frère*, rue 
de la Paix, chant par le* Jeunes gens. Mess* 
par M. l'abbé Musy. aumônier du demi-pension
nat et allocution par le prédicateur. 

h. i / £ pàlennafe da 1 exter-
> l'exterapt Messe par M le 
ir at aOQCuUen par te predi-

lanauvaina. 
Lst Maéaadaa • a a i a l e a ievsnaaai sUlaau 

l a * a a l r a a ë h r é H e a n a a a e t t o u t e s 
l e s paganauaee) p l a i s e s aie las asa* 

Cette retraite a commencé dimanche et pro
met d'obtenir beaucoup de succès auprès des 
paroissiens. 

Le mardi 17, mercredi 18 et Jeudi W, U y aura 
mes** A 6 h. avec sermon A 5 h. lit du matin, 
conférence A 8 h. de l'après-midi et sermon au 
salut du soir, A * h. lié. • fiasse au saint da 
Jeudi 19 Juin commencera l'adoration nocturne 
du Traa •« lat gs rtssaant par la clergé ds la pa
roles*, la* confrérie* da Tres-Seint-Sacrement, 
la* membre* da Ïiars-Ordr* d* 8a inHras | i i i 
et les Chevalier* de la Croix. 

Vendredi X) Juin. Jour aa l'adoration, 
nion générale A la aseat de 5 heure* pour le* 

_ la massa da 7 heures 
antres fi d t i n de la .peroiase. 

uvriers at ouvrières et A la m 
ourlas as 

ont pria part ensuite aux 

(s. Le' soir, un banquet a réuni la plupart 
sociétaires. La fête s'est continuas, lundi. 

Ma paaroasJs «n Cercle de la Csva-
_ a été oélabréa. Allmannhe et lundi avee 

beaucoup d'entrain- A 9 h., les sociétaire* e s t 
assisté à une messe dite dans la chapelle du 
Cavale 4 llnteatioa de* membres defunta.Orand 
nombre d'amateur* ont 
Jauxi 
Un ta. 
des K 
par une soirée récréative et musicale. 

La c o m m i s s i o n administrat ive toujours dési
reuse de procurer A s e s membrp^ actifs et ho
noraires uu spi'clacle attrayant, s c t a i t a s suré 
le CUUUOUJ6 J a i u a l u s du U i e n L JJeux tie nus 

intarppjiélânremlar acte de*Fuutt qui a été 
préeédé de rouverture sréenlée par un orebe* 
tre de quarante musiciens, sous l'habile direc
tion de M. sWoaard ûapart. 

JJL OSCV,Yarmeire. pianlsta. ancien éleva ds 
onohin,ajoué une miiodi* d* sa eoapositioo, 

nous avons an aussi la nouas tartans d'en
tendre M. Jules Beoqnart. lauréat da Conser
vatoire national da Paria, rictonoallist» solo du 
8- régimaat du génie A Ajtaa. IL LéenPUt, ds 
sa voix chaud* et vibrante, a obanté avec 
accompagnement d'orchestre, les merceaua d* 
la Vivandière, de* Qas CJsfavuM. 

M. Ernest 
i qui ont 

obtenu un réel eacees. 
En résumé excellente soirée dont las audi

teurs ont emporté un déumaax souvenir. 
Œsvre de ta « smanvbvaa é^Vaaa* et d s 

• r>r*t «m Ceanhajgs ». — L* tirag* des pri
mes de la seiapn SHi-Uw. est dédnuivemsnt 

uadimananeê Juillet prochain, 
aura Ueu aa eoar* d'une grande fête epor-

r*Otatétaflvélst|ya*M 4V*EEafaaamW 

fixa aa dimanche s Juillet proehaia. 
D aura nenaa eoarsd'ni 

au profit dé rSo 
NOUS donnerons sous peu les détails de cette 

fête qui promet d'être des plus brillantes. 

ta, etc. — Voir au» annonces. 
— Un 

itoas, etc. — 

de-Serres, 
nie 

travaillant chez 
é A la main droite, trots 

Pierre Kindts, 81 ans, demeurant rue OU 
sTilM. Poilet, 

atM. Oloriaux, rue FnvrauL an oavrtar 

Nain, 

J.-B, Saydet, 51 ans, demeurant rue de 
bleaaé aux reins, I Jours d* repos. 

*r On manoeuvre, Paul Berajait, ui «as. de
meurent rue Jaequart, travafllsnt abaa M. 
Planquart, entrepreeeur, pus* da ta Liberté, 
biaase A la mata gauche, trois aeaasenee ds re-
vjoa. 

— Un homme de patae. René Parant, K ans, 
emaaranuaa) rvaA. âaut Six. UervaiJtaai ea 

DansUnattde 
Ukguste Vltas. 

ra» Bernard, nTaroaSdaK A 

<wgP«- < ^ . i n s j a sntaasa passa» vers 3 h. l p \ 
I • • pEtttTESSEantafal BEttl B^|TVBEWarB. 

^ a a r â e g v ^ 

à f s a -
'.fit auHtra 

Sa ans, oe-
i scanda-

C e u qad beiveait trep — Ua proces-terbal 
a éU relevé A U charge due fastraroa, Beart 
Rommelaere, » ans, damansaat rae dé tcav 
bise, 9, pour ivresse et bris de 
taminet Fontaine, rue de la 

m. Constant Vi 
• n é s Arts, 96. pouf 
ajvtterue. 

t Baausloetl. — Caoax ataw 
— Toutes les naavaautés chax 

A ta eaarge d'un* Ménagera, Angèle Xecâ: 
et eas, demeurant rue des I^a^aëalsiai ,cour 
Jéanart,qul cueulait des ileur* sarMS Wsabea Ou 
dmetière. 

Jaa «ta aaasarvj. - Dimaaahè a été 
8 contraventions contre des indi vidua DL 
de basant dans différente* rues da Itoubatx 

ta otaaaar de Mgltaa primi-

dsfcsno a i i a i i aaifanaarme tas aaeteaii soa-
asata da* teatalnesqat iataiisailaal ta rata. 

LB BtmOBT DE 19<W 
«asa-sssanNBsesaaasBasaaa 

Viafrtf S O e t H M A * < ! 0 « M O O U f l H l t l l l M l a i 

raccord* n a t imAaassuaé, MBdouasd Dssbots,, 7? 
" i jââa i f r" ' *"~ pro|>oaiaon«inVfw 

vante : 
•Java 

isstf^mxtâtittl 

vie de Dieppe se 
A J - ^ p - M A » 

saoTe 

Touèst et le 
aaanaaa. 

UOaatao. é n n 

•aMoarda* basas 4 e mer toute ta 

v - p ^ W c i ; 
m jaaaoané. Ujetaeda 
• BBABJB* qat perte ta 

«3ES®mSS£flERii 

taxé, par 
* a * ! Panade Aearjdu. nainfra 
es Jto arasâmes est taxé a i e 

CAUt£ VKPAMHE ùg ÏOUBA/X 
a, t a » da f t fi 

.aàaM»Lû»uun Jtata 

îiirS:fil^ 

aw 

lanoe, fie. — Emile Acour, quai de Calais, cour 
Molse-Rogier, 8. _— Gaston Debodenançe. rue 
dé Baval787— Léon Parvamie, rue Blanche-
maille. — Jean LibreehV rue BlanobemaHle. 

ûéeé». - Marie Bourgois. 17 ans, coatariere, 
rue de la Balance, 00. — Henri Dette»*. 11 an*, 
sans profession, m* Bsrbtoax. — angele Wil
lem, » ans, sans proftsalan, r. du Fiaenoy, l à 

nrartapat. - Léon Coeteier. employé de 
commerce.rue du Coq-»T*no*is, 140, et Gabrielle 
Vromaa. ptqûrtère. rue Deereme, 151. — Ra
phaël Beaakman. chauffant, rue « te l l e , 56. et 
Pniiomene Terreyn, trinntsaa*. me du Para, t. 
T Louis Crochon. telaturier. me Bsianvausa-
beuXie, et Louise itasarMaary, 

— Augustin Vend» rue Bérangar. 
tsur. rua Watt, 2. et"Anne Debobbai 

anderzoort, appré-
leer, ména-

, ire, rue d Art-oie. cour Krabanaky. 25 — Henri 
Lefèvre, peigneur, rue Saint-Louis, cour Le-
fébvra C et Marie Gilraont. soigneuse, ru* 
Baint-Louis, cour Lefebvre, 2. 

Voir en 4*page le tabltau des mai-
tons de premier ordre. 

"Wé%TWU» 
UaccKtoït (TateùHIli ds Watlrti» 

L e J u g e m e n t d u T r i b u n a l o l v l l 
d e L i l l e c o n f i r m é e n a p p e l 

La Cour d'appel de Douai a conflraaé la 
iugemapt. du s i novambre 1901, rendu par 
le tribunal oivil da Lille, dans raoeMent 
d'électricité survetruà Wattrelos, le~M mars 
1890. 

Ce jugement reconnaît la responsabilité 
de ta vnta M de ta Ctoarmaapta. iraMovda A 
M. Dumoulin une somme globale de 6.900 fr. 
plus les intérêts judiciaires. 

La Ville aura recours aordra la 
gala. 

Cotapa* 

. . aie M.rakM 
Savate. — Dimanche, dans toute ta rae Pierre» 
Catteau et sur la QrandTtaca, les fenétr 

de bannières, et rae de l'Hôpii 
O^VJ* 

niai 
des il y avait des fsassasjjnrtss en rnonneur 

prémioa* de M. l'abbé Heari Bonté, un enfant 
de Wattrelos récemment ordonné prêtre. 

La massa de dtx heure*, chantée par la cho
rale paroissiale de Saint-Mackm, sous la direo-
tkm de son chef habile, M. Jales Deflaadre. a 
été célébrée par le Jeune prêtre. MB. Bloi Le-
rouge, ténor; Pierre T>euftartsBe et Paul Dn-
four, ont chanté le* sorl : W. Albert Statandre, 
ami du jeune prêtre, a donné d*«ne balle vais: 
de baryton ua 0 SahUarU. et M. Bonté, chan
tre d* réglis* St-Chriatophe. A Tourcoing, oncle 
dé M. l'anhc Henri Bonté, a chanté avec talent 

^'VTStttoSB. 
a mtatalèra dea paroisseaT 
a s v a e d a r e s n e a m a n S 

avmtrantrèJec«*Brrahnreé*Selfnear 
bam par la* mains caltanaee de son père, aa 
benve at honnête tmvn ira**-. 

Aasèsta aaeaee, a en ttaai A l'école dae Prères, 
un oaasast auquel assistaient toute la famifié 
ettaaesau da M. Bonté, ainsi que le clergé. 

« t r a v a i l - Un tetahvtar,Baa> 
SO ans. demeurant rae de Roa> 
, travainant chez \ 

at dn professorat; 

>t rue 
M. Emile Roas-

aesS^^BSS de 

batep%oîg*e, 
•et raa deTEpeule. A 
droit, un mois de repos. 

— Oa oavrtar, Loaus Chantraine, 28 ans, ,_, 
mearaal rae Carnot, cour Couteau, travaillaa* 
A Roobaix A la fonderie de M. Demeester, boa-
tavard de Bettort. bleaaé A ta mata gaaoba, ha* 
joarjde 

z 
WA8QUEHAL 

ttxplstts ê l i i a a * ! — Lundi, ver* 2 heures 
da raprèe-mtdi.aàssarsata da Paatde Mareq. 
en état d'ivresse, se présenta A l'eetaminet 

' Rocs*, quartier da Ceatre et 
j . Bar le rattat de la eabarattar*. 

es mit A proférer des menaças. Le 
tasse l'a arrêté, i 

teSfpe. âaTVatrvT^aVrvîdaV a ô m m T ^ e a r t 
Albert. 24 ans. débardeur, egatamaat du Pont-
de-Marcq. ae livrait A de* acte* inuualiuable* A 

revenait le le«g du oaaaid* 
Plamaat, pheratacien. sn compa

gnie dune autre paraanae. quand elle fat rea-
eoatréeparsetinsuvWuqadmeaaaa ds ta tatar 
(lanitasaaal et ta tarraaaa. SUa réussit Heu
reusement A se dégager et alla 
frère «ai at arrêter o e i l 

a iroaneix set usuiviun 
«Are de deuxeafaat*. 

•a, i i^ass^yasva. 

i&stftB&rsspsssa i 
[Congo, 

EM 
La séance est ouverte 

cède le préei-
' it . pour ta 

AdajataèMVta 

lecture du 
Compta administratif , 

âaarrâg^Jal 
89 MB fr. 55. Dépenses ordini 
an i^fes tdejJM fr. 87. - Après jajaeTai 

^ ^ ' ç l g l l ro^^laumtaUnas A M, le 

Qnnpess at tajdgets da Bureau da Wsefai» 
"-» • • balancent par un ex-

8-Otf/reaea, qui formera 
ttaarv5%A être réparti 

_ i; pain, denrées alimen-

comme soft : ftaftoe bureau de ht tnaJne. *ut> 

L\unvânana ?^taaatat KaSaur1. '*up 

Lu opéraUomt dm mou de Juin sont 
suivie»: 

« _ . 
MaT 
attre-

pour n 

«av.. 
Fn^Sïïm 
1a demande. 

i Drogdea $4 Mettes y 
THOsUt FIL», i,*. du Pries, pv-ta-O»., LIU* 

du tajaaa 
Jv^itsatwe».- Martha Ttameiosa, rue Psllart, 

votée aa moi* 

* t f * i n g e Oaaqutar demande que tas snbvan-
itoaa de* daaa masiaaas entant aaata*. Oette 
piupee¥ion~êsl repoaasé* par U votaecadia 7 
etTbuUetta biancT 

J&sWSRstsR vgsar K 
pese tasnomaraux eervtoe* qu'eue Ma*. D ae-

M. Catteau preaoea 50 fmaas, aa sut est 
u n ^ W ^ r o t a ^ S u ^ o u a ? a f f c n o . ffCao* 
& ^ t a u à * A a » £ e ^ ^ 

La Osmauaataa arapoaa une sabieatlsa de 
100 fr. pour l'orphéon de* 
l aaata aatnsawaata daa ga 
tavaaxeoa 

UOoaM 
traitement 
gratana ! ] 

"^ir*"êTsajaûisai et de 1» 
A— Trois gaadets. A a » fr 
portar da Laao st. A aaoo ff 
tares eeotaira* et livres de 

tramway de Lille a L*nnoy. 
Soutiens de famille. — Le Conseil donne un 

avis favorable A trois demandes de soutiens de 

Demandas et veaux. — On décide d'établir ua 
avant train A la pompé do l'&nsemponi. qui est 
trop lourde ; de remplacer eemins oetnturon* 

i da pompiers; de donner à esaderniers 
i Jamï 

M. Detgrang* se plaint que des femmes aient 
«été pet ' 

soutenir t 
s prescrit 

quêté pendant la campagne électorale pour 
—i élection. M l * Maire répond qu'il 

i gardanha 

M « a n 

dqa' 
cesser 

r une élection. M lé Maire répoo 
au garde-champêtre de faire 
. c e qui a été fait. 
rdin demande que les sociétés sub

ventionnées qui donnent des concerta, accor
dent des entrées gratuites pour les indigents. 
(Adopté). 

M. Lepers émet le vœu qu'un quai de déchar-

rient soit établi à la balte du Peut-Lannoy. 
le maire se mettra en rapport dans ce but 

avec la Compagnie du Nord. 
M. Despierre demande que.le nettoyage des 

cheminées soit réglementé. M. le maire ferti le 

vote une su bvention Be 20 francs A la venv* 
d'an ilsaalin' ' 
^A u n w u de M. Rousé. M. le Maire répond 
qu'an budget" on a porté 800 francs pour 1 enlè
vement des nouas. 

Sur ta demande de IL Duiardin, ta Commis
sion d* salubrité se réunira dimanche prochain. 

M. Ip ntairé annonce que, pour inaugurer tas 
écoles des TrOis-Baudets, un concert sera donné 

rs a^^ie^i h!iT*̂ *__ 
TOURCOING 

A>«taatat»atr«t<«*iaj aKava»««ravitc»»a» oavruas 
Da sait pour le repos de l'Ame du regretté 

M. l'abbé ÉoSam •> tta IHÉii I. laam Y aanf 
heures, an l'église SsinUtartatophe,Pu.pendant 
vingt ans, le défaut alaadanaAiuaportaota 
services comme prêtre anxUiairç. 

Ua grand nombre de paroisstemi aaatetaiaat 
A cette pieuae Iserémoans et tamnigaataat par 
leur ferveur, de ta racoan*i**anrs qnlls cet 
pour I* bien que ta aérai " 
des regrets chrétiens aae 
causa. 

nt avait aaa asaes et 
dispnjsttan leur 

S ê ^ a f ï w i t p a n S 
soing une nomme d 

Beta* dta l'eau—J da t a anal M A — La 
aosiété ehorala La Sans Crminie, daat la 
estARoubaix rue de Franoa. qni a été " 
ses par le sort et a obtenu " 
franœ lors dn festival du 
nir A M. le Maire de Tourcoing 
60 francs, pour être distribuée aux pauvres. 

Cet acte de générosité est très louable, eur-
tout venant d'une jeune société dont le* res
sources sont ties plus modestes. 

Nous l'en W 
L'Union i n 11 **n aplllta. T< 

a^gSSHT-
qtrr ffésTpant parVcî  
de 1902 lesquels s'annoncent 
magnifiques. Le aaatbrf des Inscrits approche 

Pète da 14 Juillet i p o * . ^ On nous pria 
dlaséra* 1* «e*aane*is«lina saivante : 

La jury apaatafr daa eoaananda chant et dé 
déclamation organisés A l'ooaaaioa de ta fête 

amedl dernier. mV«W 
quelque* modiOeations 
aataaa A rendre piuaini. 
musicale* «t IMtérairea. 

l'an passé 

taras 
quelques modlfieaiiugs Importante* qui «ont de 

•atasee* épreuves 

r. Atail. a y aura an concoure d'honneur entre 
taantéaaiuaadas division* supérieure et d'ex-
eeUsnce, avee morceau au choix ; an concours 
d'honneur entre médaillés de la section drama-

de déclamation, et nn concours entre, les 

contre, la section comique a été suppri
mée dans la deuxième division. 

Les demandes d'inscription sont reçues des 
melBAsnsnt au Secrétariat de la Mairie, oh tous 

Les morceaux imposés dans las divisvsns 
d'exceuanat at saminaare et ta psamOre dlvi-
sion seront remis auxehaataara «a atoaaaatda 
avar aaasnaïun, 

Laa a a a t i i a t s éta tranraal. — OmerDebardt, 
99 ans, menuisier, ru* -4a- Colleeteur. a été 

lltfffanafltt 
— Ernest Boute. 28 ans, teinturier, rua de 

Menin. 74, s'est fait une entorse aa poaod 
aaaaaassya^»*,d'»nfi nbaja »dn< tta flrwtam 
waa'.aags ; ans aamains as repos. 

Boequand. 

' Wtt*. 
edata-

de ta hanefae sauche avee lésion probable 
ooldu fémua taspos de 80 jauat. 

— Christophe Demarcq. 18 ans. bactaur, rue 
* e l e i t a n k o f r et lé enariot Q*un renvldeur. 
•oins du docteur Vanaea>ia»u, rsaaeiêeTJ Jours. 

C^^capaee^^.DMnassbe aajf^daax 
le ta Crojx-Boage pour un motif dee plus f u-

L-untfaox. éaaaaas Laaaay, » a a a . a p -
dnr. demeurant rheSalnt-Blaise. 54, n'ayant 

a^sersattr l ^ r t T e t t a r n Ç l î a n s ^ f 

'ISe^ootJBJbft ^ett 'Crête 1 efa'pWmterroga-
aire de M. Spéaaax, i t a i m a a s i i , da pjsuie. 

au dépOt an attendant son transfart A 

Kaat-OrvU d a T — u ^ s l - , 
an ta Jata 

man, iL 

U s a a t é a t l l 
HiIH. 
M d e M . T a i 

deiasaaUoVe 
bullatio» da 

oetaidelsajseai; 
le chiffre de* foa 

StavaeTd^^ta^oari^ru^A^ 
fr. txmr teojnltar* de vêtement* et chaus

sures aux enfant* des «notas rramm*v*n*es La 

r patamant da "' 

raCSft.42. 
v a s « h . H 

ecotaede* Trots-ataadeta ta fr. poor ta* sinis
tres delà Martiniani. U as prend cas en oan-
sidéraUon-unedeanAndéen taraar deréractloa 

^vffs!sSS%sœsrsa 
Muiliex; 197 fr. 50 pour tndeatane d* famura A 
M fieiiitaaa 

ïramwav a* Liua A aaaaativ — d n a tavo» ^que Aoeuus à cet excessif booheut. 

lundi 

ropa une issue heureuse de la 
« Dooïeara LAifpriWT, Q*A»aaraaui 

etCoovaatta ». 

La température diminua. Noua avons l'es-
—'jprneas 

CouvactjB *. 
aamaraaaaavanaaaaanmaaaaaaaam 

U n nouvelle phase parait l'ouvrir d a n s ' f a | 
carrière de politicien socialiste : la période den 
la toute puissance incontestée serait définitive-* 
ment terminée. 

Les 5»/« restant des 15- de l a Convention '. 
d'Arras, les mineurs les doivent aux Compa—;' 
gnies seules ; cette prime n'est plus le résultat^ 
d'Un* convennea conclue entre le travail- etJeV 
capital, c'est ce dernier quiTô"a'rofe~M~t«v*ie 
tant la coopération des délégués des syndicat* 
commandés par Basly. 

La députe-maire de-Lent te-piaint atUilentent 
de cette diminution d'influence-d'une des par' 
ties contractantes de la défunte conventiot. 
d'Arras ; mais, il n'est pas difficile- de 1a verr* 
l'amertume ne serait pas sàcuésatMc^ si I* pre* 
mier diminué n'était le citoyen Basly 1u*-tn*me, 

Le régime d* l'autocratie absolu* sur les srn» 
dicats est passé ; il faudra mamtenant user da 
diplomatie, non plus seuienaarmanvexs les te-
présapuatt des compagnies, mais encan de-* 
vant les délégués des syndicats. ; 

L'astre du député-de Lens a.pftlr^tïbaBSé, 
Le sort des travailleurs ne dépend hi-desaa 

éclat, ni de sa hauteur sar l'horison. 
Basly n'est pat rbomme indispensable. 

V. H . 

— Kausaommaa heureux d'annoncer l e s 
fiançailles de M. René' t^febyre , ayocat_ à> 

filta^M^veuwBoiSaa^ 
ataanaa, et petite-ntêee da nf. *vfairon, sétta-
taur inamovible. 

—i On anaonoe le proehaia mariage du 
oomte R, cta Ctouraan da ta Vljteneuve, i 

daCourson, qui a-ermamatidd laéSe i 
gVec Mlle Madeleine Peslin. 

a i l IsaaaaM rame éte M. Déséré Ohdart, 
propriaHsinMigriculteur, consailtar muntej-
pai nt adaktaiairateux du bureau de bienfei-
saBoe Ata-rl«7eMa>auMMle,dédédé vendredi 

Pendant urea de vaast ana,' M- Oadart fût 
marre de Norertes. 

n y a àtt-buit rfiolâ," H fut vlcHm'e de ta) 
maladresse-d'un vélocipédiste et ne se rasjat 
pas da cet aooideot . 

Les funérailles de M. Oudart o n t e u l t a u 
lundi, à ont» heures. 

INSTITUT GYMEGOLOGIQUE 
Paat (k Liai d'Or, Sa^t-laurice-Lille 

TRiOTKMart MÉDICAL El CHJBURGICsJi 

DES MALADIES DES FEMMES 
mr renseignements au Docteur 
rçnàtitut. ou rue Thiers, 3». — 

*—— 
La Villette, le 16 juin 1902 
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81 
VOUS 

VOULEZ 
préaux, avant chaque repas, an-ver 

tant vm de airinii é l a n l i a nécialement 
Mdeci édecins aux hommes»! 

tons les'<"" " 

•*JST* 
Muas toi 

•xtaer, plus que jamais, l'éuqnette sur ta 
bouteille x -bout, 
aaaa 

le à cause des nombroueea « aatiafàçoii 
aa 

V * % * > * t * f l e * h * ^ 
J—«elles, U i 

ncesde MltlestWnihu**-
rf* testa. tétrâMmrations 

M. Basly ae ereyait oette ouaeM. 
Dspttis ptostaurt anaées, il ta vantait d'être 

riaarmédiaire ohltaatoir* et tout-puissant antre 
la* mineurs et les Compagnies. 

Las mineur* étaient eaueatnus dans cette 
idée que Basry-étart leur providence et que tout 
tet avantages, toutes set primes a*aaaa das A 
son intervennon. 

On raabitaait à catts ap'iaam que le citoyen, 
a» ueasattir A Oansin, devenu députa et maire 
de Lens, était l'arbitre des coadte easr* tes 
CompagnUt et leurs ouvriers. 

SI Basty-veut on sors U grève, disait-on j 
SU ne le veut pas, on nsaunasra d* tmvailler. 

Basly était une puissance; pottoas et mi» 
netirs levaient vers loi des rogards rassurés ( 
le gouveraenient prenait conseil da personnage 
dominant tout le bassin bcanltar du Nord et da 
Pas rta Catais, et tas Craraasgaan latasaiant aa 
aortahaw nataatat m* ce nrtéra tes achat, sur lé 
terrain électoral. 

Aaaaaaaaaaaaaaaaaaaam 

E O JLJL O -**> 

i*. pnaj'o nn M T -̂ "1T;-:-
on breveté au 145* passe 

. €1 U WM.ltTuTT.lLLE 
Par décret en daté du 5 frin'toTrtant, la 

juridiction du Comaaasaire central de Lille 

» o c a « « a a ^ ^ l ^ ^ ; 

An wluTutWfs non syndiqués 
" lea aTaûtam» qo' 

iation librement t 
1 
de l'asaociation I 

eux n'appar-, 
nmern-tis encore a aucun syndicat t ; 
Le plus-souvent oette abstention n'a pour 

cause que la negMtrerjoe. Osrtalns, cepen
dant, donnent pour raison que puisque tas 
sradiieeta s'appliquent A peaer sur les cours , 
le aomaaeraa tara facilement à aaa oiieots 
directs tas ooenass prix qu'aux aaaootasronav 
» la majorité des rntéraasés msnaamll de) 
la sorte, c'en aérait bientôt fait de nosgrou* 
pementa **Triootes«t taaeaMvatatira, resté* 
aeaùs au feee du comœeroe libre de tauta 
entrava, oa tardaraient paad gubir letUrtstes 
conaéqusnoes de leur fauta. Enfin, quelaues-uns disent : « A quoi bon 

Les-derniers incidents crArrts tint porte quel» m'associer? Je sMis à moi-même mon pro-. 
t JUa STfldïûaL VU 1& o^aatites dont ja-suiai 
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